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Carnet de l'amateur.

Papier au ferro-prussiate.

Epreuves bleues. — Dans un endroit ä l'abri du grand
jour, on ouvre le chässis-presse, on retire la planchette et

le coussin ou feutre ; on inet le dessin ä reproduire l'endroit
eontre la glace et par dessus un morcau de papier au ferro-
prussiate, le cöte prepare touchant ä la piece ci-dessus ; il
est preferable que ce morceau de papier soit plus grand que
le dessin, afin de suivre, sans ouvrir le chassis, la collora-
tion du papier par la lumiere dans les parties non couvertes.
On remet le coussin et la planchette ; on ferme le chassis,
011 l'expose au jour, ou, si possible, au soleil.

On suit Taction de la lumiere d'abord sur la partie du
papier non couverte par le dessin, ou sur une bände engagbe
dans le chassis et dbpassant de maniere ä l'enlever sans
ouvrir la planchette, et, vers la fin de l'opöration, on ouvre
un cöte du chassis pour juger de la venue de l'öpreuve dans
la partie du papier couverte par le dessin.

Le papier au ferro-prussiate, expose ä la lumiere, prend
successivement les teintes suivantes : jaune-verdatre, vert-
bleuätre, bleu-gris fonce et gris clair olive ä reflets metalli-

ques; c'est ä ce dernier point qu'il faut arreter Texposition a
la lumiere pour avoir un beau bleu apres le lavage ; remar-
quer qu'en dernier lieu la teinte s'öclaircit, et qu'il ne faut
pas arreter le tirage au gris-bleu fonce.

Un bon guide pour la venue de Tbpreuve, surtout quand
on opere sur de grands dessins, est d'avoir un petit chassis

avec un dessin de la meme valeur que celui qu'on repro-
duit et du papier au ferro-prussiate expose en meme temps
et dans les memes conditions ; ont dechire un petit morceau
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de papier expose et, le lavant ä la main dans une cuvette ou
sous un robinet d'eau, on voit promptement le point oil en
est l'dpreuve et le ton qu'elle a pris.

Dansun endroit ä l'abri du grand jour, on retire l'epreuve
du chassis ; on la plonge dans un bain copieux d'eau pure
et on donne ä la cuvette un petit mouvement de va-et-vient

pour agiter l'eau : celle-ci se colore en jaune et l'image se

degage ; on change l'eau et on arrete le lavage dbs qu'on a

la nettete et le ton voulus ; en continuant, on rie ferait que
dirninuer l'intensite de la couleur bleue ; en employant de

l'eau chaude de 20 ä 35 degres on accelere le degorgement
et on le rend plus complet.

On stehe l'epreuve en la suspendant ä une hcelle tendue

avec des bpingles, crochets ou pinces. II est preferable de

l'eponger dans du papier buvard avant de la suspendre.
On a alors une epreuve dans laquelle les parties noires

ou opaques de la piece ä reproduire sont indiqudes en blanc.
et les parties transparentes ou translucides en bleu d'au-
tant plus toned que la lumiere a pu mieux traverser ces

parties.

Epreuoes noires. — Apres le lavage final, passer
l'epreuve encore bleue, dans de l'eau acidulee ä l'acide nitri-
que puis dans le bain suivant :

Carbonate de soude 20 grammes.

L'image s'efface, puis reparait orangee ; on la met alors
dans le bain suivant :

Eau 500

Acide gallique
Eau 500

20 grammes.

L'image devient noire ; on la lave pendant quelques
minutes, puis on l'immerge de nouveau dans de l'eau acidulee



ä l'acide chlorhydrique. Apres un lavage complet l'epreuve
est mise ä secher dans un cahier de papier buvard.

Paul Suzan.
(Pholo-Courrier.)

Epreuves noires et bleues.

Le papier bleu au ferro-prussiate peut devenir noir par
un traitement ä une solution faible de nitrate d'argent puis

par un bain de developpement, ä l'oxalate de fer. Le papier,
bien imbibe d'eau, est mis dans la solution de nitrate d'argent

jusqu'a ce qu'eile soit devenue blanche, puis dans le
bain de developpement oil il prend une teinte noire.

Les lavages ont lieu comme dans tous les eas oü cette
formule est employee.

Mais si, apres le bain d'oxalate defer, l'epreuve est mise
dans l'hyposulfite, eile tend ä s'effacer en passant par la
couleur bleue.

Si eile est retiröe ä temps, eile präsente des ombres noires
et les reflets et demi-teintes deviennent bleues.

Le resultat est tres joli mais la reaction doit etre faite
avec soin.

(dnnales pliolograpliiques.)

Photocopies mal impressionnees et ramenäes aux tons d'uu dessin.

Certaines epreuves, soit qu'elles aient ete tirees trop au
soleil, soit pour tout autre motif, souvent difficile ä donner,
prennent une tiente d'un rouge cuivre d'assez peu agreable
aspect.

Si, au lieu de laisser ces epreuves 10 minutes dans le
bain d'hyposulfite, on les y fait sejourner plusieurs heures,
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voire mörae une nuitentiere, on obtiendra, en definitive, des

photocopies ayant l'aspect du dessin.

(Annates pholographiques.)

Agrandissement ggant.

L'exposition de Chicago renferme un agrandissement
sur papier Eastman dü ä un photographe australien. Cette

oeuvre mesure 4m,40 de longueur sur lm,90 de largeur.

[Brit, journ.)

Renforgage par le m6tol.

Les plaques aux collodion humide et sec se laissent
facilement renforcer par le mbtol et l'argent.

Solution A.

Metol 1.50 grammes.
Acide citrique 1 gramme.
Eau distillee 100 c. c.

Solution B.

Nitrate d'argent 1 gramme.
Eau distillee 100 c. c.

Fixez et lavez bien, puis rincez avec la solution A. Puis,
ä 10 parties de A, ajoutez 1 partie de B.

On peut renforcer aussi avant le fixage.

(Boniteur.)

Autocopie sans appareils.

On peut facilement utiliser les vieilles plaques ou vieux
cliches hors d'usage pour les transformer en presses auto-
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copistes capables de fournir en un instant de nombreuses

copies trbs nettes et tres lisiblefe.

II suffit pour cela de plonger la plaque dans I'eau pendant
un temps süffisant pour ramollir la couche de gölatine,
puis de l'essorer de manibre ä chasser toute l'eau en exces.

On applique alors contre la gblatine une gpreuve de la

copie ä reproduire, obtenue par la simple gcriture, sur
papier ordinaire, tracee au moyen d'une encre tres concen-
tree, notamment l'encre connue sous le nom d'encre d

polycopie.
Le transport de cette encre sur la plaque s'obtient en

promenant en tous sens et pendant quelques instants un
rouleau en caoutchouc sur le dos du papier.

Ce papier est ensuite enlevg, et le cliche autocopiste est

terminö. II suffit alors, pour obtenir un assez grand nom-
bre d'epreuves, d'appliquer sur la gälatine, et successive-
ment, autant de feuilles de papier blanc que Ton veut obtenir

de copies, en donnant pour chacune d'elles, deux ou
trois coups du rouleau en caoutchouc.

II suffit pour avoir de bonnes gpreuves d'opörer assez vi-
vement pour ne pas donner ä la gelatine le temps de se

dessecher.

(Pour eviter une dessiccation trop rapide on pourrait plonger la
plaque dans de l'eau contenant de la glycerine).

(Amateur photographe.)

* *
*

Virage des clich6s jaunes.

On a preconise bien des formules pour detruire cette

teinte jaune qui se produit dans plusieurs circonstances
lors du developpement et qui est fort desagröable pour le

tirage. La plus simple de toutes les mbthodes est de virer
les nögatifs dans le bain de virage et de fixage combings.
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Iis perdent alors peu ä peu la teinte jaune et prennent

une teinte plus ou moins violette qui n'est pas defavorable

au tirage et qui tend plutöt ä attenuer les parties trop
opaques.

# *
#

Vernis pour retouche sur plaques ä la g61atine.

Alcool ä 90° 396 grammes.
Sandaraque (lre qualite). 100 »

Huile de ricin 23 »

Chauffer legbrement la plaque avant d'appliquer le vernis.
Ce vernis est, parait-il, excellent pour les retouches au

crayon quelle que soit la duretö de ce dernier.

(The Photographie Times.)

# *
#

Verre flexible.

C'est une substance aussi transparente que le verre,
simple et tres solide. Voici sa formule : Dissolvez 4 ä

8 parties de coton ä collodion dans un melange d'alcool et

d'ether dans la proportion de 1 de coton pour 100 du

mölange; on ajoute ensuite 2 ä 4 pour 100 d'huile de ricin
ou d'une autre huile non siccative, puis de 4 ä 10 pour 100
de resine ou de bäume du Canada.

On etend ce mölange sur une plaque de verre pro'pre et

Ton seche dans un courant d'air chaud ä 50°. On obtient
ainsi une feuille de substance dure, vitreuse, transparente,
presque incassable, rösistant parfaitement ä Taction des

sels, des alcalis et des acides. Elle est bien moins inflammable

que le collodion ordinaire. On peut lui donner telle
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öpaisseur et telle couleur que l'on veut. Mölangöe avec de

l'oxyde zinc, eile fournit une sorte d'ivoire artificiel.
(Science iUustree.)

* *
*

Moyen d'6viter les taches d'argent sur les nfegatifs.

M. J. Heygessy ayant, dit le S(-Louis and Canadian

photographer, essay6 sans succes plusieurs moyens pour
eviter les taches de nitrate sur les negatifs, remarqua que
ces taches ne se montraient jamais sur les parties recou-
vertes du Mattolein. II acquit la conviction que c'ötait bien
cette composition qui les övitait, car ayant recouvert de cette
solution resineuse dans l'essence de töröbenthine la surface
entiere d'un nögatif et l'ayant imprimö avec un papier
nitrate humide il n'en fut nullement altärö.

Toute composition ou solution r6sineuse ayant la t6re-
benthine pour base röpond au meme but.

(Amateur pholographe.)

# *
*

Lavage rapide des n6gatifs.

Placez le phototype nögatif sous le robinet defa^on que
l'eau vienne frapper la couche de gelatine avec une force
assez considerable. Tenez la plaque diagonalement et

retournez-la par moments. Pendant que l'eau tombe frottez
la couche de gölatine avec une eponge douce ou un pinceau
en commencant du centre et allant vers les bords. Dans
quelques minutes 1'hypo sera ölimind.

(Mon. de la Phot.)
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